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Pasteur KIBOBA Samuel
Prédicateur sans frontière

Mr KIBOBA Samuel est né à Dongo Selenge en 1908, groupement 
de Selenge, secteur de Lozo, Territoire de Gungu. Il a eu une 

scolarité retardée parce qu’il passait tout son temps à tirer le vin de 
raphia (Masende) et à tendre des nasses pour attraper des anguilles.

Il a fait ses études primaires à la Mission Protestante de Muke-
di. Après, il s’est inscrit à l’École Évangélique où il a passé deux ans. 
Après cette formation, il a continué avec les Cours d’Apprentissage 
Pédagogique (CAP). Il a été baptisé à la même mission en 1935. Un 
an après, en 1936, il s’est marié avec Maman KAKE Jeannette avec 
laquelle il a eu douze enfants, sept fi lles et cinq garçons. Aujourd’hui, 
il en reste dix, car deux sont morts.

Son brevet d’études lui a ouvert la voie à l’emploi, et ainsi il a 
travaillé en qualité d’enseignant. Pour remplir ses fonctions, il est 
passé de villages en villages, comme Kinzumba, Luvuyi, Pugulu (Ngu-
la Gizeza) Kifumu Menga et Maseba.

Il a été ordonné pasteur en 1966, après les assises de l’Assem-
blée Générale de Kamayala. Après la rébellion Muleliste, il s’est replié 
dans son village natal. Il a pu continuer l’œuvre évangélique plus 
tard. Il a donc été un proclamateur par excellence de l’évangile, avec 
des messages bibliques bien creusés. Chevronné et sage, cet homme 
a eu le mérite d’être médiateur lors de plusieurs confl its.

Jouissant de l’estime des missionnaires blancs comme de la 
communauté congolaise, il est vite devenu une référence. Toutefois 
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la Parole de l’Éternel était le thème fondamental de ses enseigne-
ments. « Car », dit-il « le Seigneur a aimé le monde, il a donné son 
Fils Unique pour mourir à cause de nos péchés » (Jean 3.16). Il ne mé-
nageait personne. Il s’adressait aux différents responsables en leur 
demandant d’être des modèles, car ils seront jugés sérieusement. Il 
accordait une grande importance à ce ministère et y mettait beau-
coup de sérieux. Il tomba malade et mourut le 26 avril 1988.

BELEJI MWATHA Jackson
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